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 VICHY, LE VAL D'ALLIER ET LA MONTAGNE BOURBONNAISE


Vous vous apprêtez à pénétrer dans un territoire qui allie avec ingéniosité ses multiples facettes. Vous ferez la connaissance de Vichy, cité thermale doublement millénaire dont les sources chaudes et leurs bienfaits sont appréciés depuis l'Antiquité. Vichy, qui connut son âge d'or entre le Second Empire et la Belle Époque, période fastueuse où elle était the place to be et dont elle garde en mémoire, tel un trésor, ses façades Art nouveau, son Opéra ou encore ses parcs façonnés par Napoléon III. Vichy, qui vécut des heures plus sombres durant la Seconde Guerre mondiale, mais qui pour autant ne renie pas son passé. Vichy enfin, qui aujourd'hui se meut d'un incroyable dynamisme pour porter haut ses couleurs et son patrimoine. De part et d'autre de la cité thermale, dans le Val d'Allier, l'eau est omniprésente, véritable fil rouge à la découverte de trésors naturels et patrimoniaux. À pied, sur l'eau ou à vélo, la rivière Allier vous invite à la suivre pour explorer Billy et sa forteresse médiévale ou flâner sur les guinguettes de Bellerive-sur-Allier. Le cours d'eau du Sichon vous mènera quant à lui de Cusset, ancienne ville fortifiée, aux confins de la Montagne Bourbonnaise. Un territoire qui respire la convivialité, ponctué de villages de caractère, de collines et de grands espaces ; un merveilleux terrain de jeux pour les aficionados de sports en plein air où se côtoient points de vue et lieux légendaires. Préparez-vous à être surpris !



Mise en garde

Vous vous apprêtez à pénétrer dans un territoire qui allie avec ingéniosité ses multiples facettes. Vous ferez la connaissance de Vichy, cité thermale doublement millénaire dont les sources chaudes et leurs bienfaits sont appréciés depuis l'Antiquité. Vichy, qui connut son âge d'or entre le Second Empire et la Belle Époque, période fastueuse où elle était the place to be et dont elle garde en mémoire, tel un trésor, ses façades Art nouveau, son Opéra ou encore ses parcs façonnés par Napoléon III. Vichy, qui vécut des plus heures sombres durant la Seconde Guerre mondiale, mais qui pour autant ne renie pas son passé. Vichy enfin, qui aujourd'hui se meut d'un incroyable dynamisme pour porter haut ses couleurs et son patrimoine. De part et d'autre de la cité thermale, dans le Val d'Allier, l'eau est omniprésente, véritable fil rouge à la découverte de trésors naturels et patrimoniaux. À pied, sur l'eau ou à vélo, la rivière Allier vous invite à la suivre pour explorer Billy et sa forteresse médiévale ou flâner sur les guinguettes de Bellerive-sur-Allier. Le cour d'eau du Sichon vous mènera quant à lui de Cusset, ancienne ville fortifiée, aux confins de la Montagne Bourbonnaise. Un territoire qui respire la convivialité, ponctué de villages de caractère, de collines et de grands espaces ; un merveilleux terrain de jeux pour les aficionados de sports en plein air où se côtoient points de vue et lieux légendaires. Préparez-vous à être surpris !





DÉCOUVERTE




Carte d’identité

[image: ] Population : 82 756 habitants (en 2018).

[image: ] Densité : 112 hab/km2.

[image: ] Superficie : 741,30 km2.

[image: ] Préfecture – sous-préfecture : Vichy est le siège de la Communauté d’agglomération Vichy Communauté. D’autre part elle est aussi la sous-préfecture de l’Allier, Moulins étant la préfecture.

[image: ] Nombre de communes : 39.

[image: ] Point culminant : le puy de Montoncel (1 287 m) en Montagne bourbonnaise.

[image: ] Cours d’eau principal : la rivière Allier.



Les immanquables



{D}



Le cœur historique de Vichy classé à l'Unesco

Vichy est une ville d’eaux qui a connu un développement touristique exponentiel à partir du milieu des années 1850 grâce au thermalisme. Elle connut ainsi deux grandes campagnes de transformations qui la marquèrent durablement. La première durant le Second Empire : Napoléon III (1808-1873) fit construire la digue sur l'Allier permettant l'aménagement des grands parcs d'Allier : le parc Napoléon et le parc Kennedy. Il est également à l'origine de la construction de la gare de Vichy à partir de laquelle rayonnent les avenues thermales de la ville.

Les divertissements ne sont pas en reste : en témoignent notamment l’actuel Palais des Congrès - Opéra qui réunissait lors de son ouverture en 1865 un théâtre, une salle de bal ainsi que des salons de lecture, de billard et de correspondance. Pour accueillir l’empereur et sa suite, des chalets de style colonial et suisse furent bâtis en bordure du parc Napoléon. Cinq d'entre eux sont encore visibles aujourd'hui.

La seconde campagne de construction survint à partir de 1900. Un magnifique opéra de style Art nouveau vint agrandir le casino construit sous Napoléon III : c’est aujourd’hui la seule salle de ce style dans les couleurs or et ivoire en France. 1903 marque également l’ouverture du Grand Etablissement Thermal, remarquable avec son imposante coupole et son style néo-mauresque. La Galerie des Sources, lieu de promenade couvert long de 700 mètres, avait été édifiée l'année précédente. Elle permettait de circuler entre les établissements thermaux en passant par le kiosque à musique, le casino et la galerie marchande du Fer à Cheval, tout en se protégeant du soleil et de la pluie. Le Hall des Sources (1903) regroupe quant à lui les buvettes de 5 sources de la ville : Célestins, Lucas, Hôpital, Chomel et Grande Grille.

Depuis juillet 2021, Vichy est inscrite avec dix autres villes au Patrimoine mondial de l'Unesco au titre des "Grandes villes d'eaux d'Europe".



La rivière Allier et la voie verte jusqu'à Billy

L'Allier, dernière rivière sauvage d'Europe, est l'un des principaux affluents de la Loire. Longue de 420 kilomètres, elle prend sa source en Lozère et se jette dans la Loire, à Nevers. L'un des meilleurs moyens de découvrir le patrimoine naturel de la rivière Allier est d'emprunter la voie verte Via Allier, plus précisément la portion reliant les villes de Saint-Yorre à Billy via Vichy. Ce sont alors 27 kilomètres qui s'offrent à vous sur les chemins de halage. Vous traverserez des paysages variés : chemins ombragés, pontons ou encore bourgs charmants tels qu'Abrest, Bellerive-sur-Allier, Creuzier-le-Vieux et Saint-Germain-des-Fossés. Le calme est là, le clapotis de l'eau vous accompagne, canoës et kayaks naviguent à vos côtés. Aux abords de Vichy, entre le Pont de Bellerive et le pont-barrage, la rivière Allier se fait lac, résultat d'un aménagement lancé dans les années 1960. Elle retrouve ensuite son caractère sauvage et naturel. En fin de parcours, la silhouette unique de la forteresse de Billy, "Petite Cité de Caractère", fait office de ligne d'arrivée.

Vous pourrez également opter pour l'une des trois boucles découverte de 6 à 12 kilomètres : la Boucle du Lac à Vichy, la Boucles Isles entre Hauterive et Bellerive-sur-Allier et la Boucle des Sources entre Abrest et Saint-Yorre.



Le plateau de la Verrerie et les hêtres tortueux

[image: ] À Saint-Nicolas-des-Biefs, à 930 mètres d'altitude, vous succomberez au charme mystérieux des Hêtres tortueux, labellisé "Espace Naturel Sensible". Le Chemin des Creux, surnommé l’Allée des Géants ou encore le Chemin des Sorcières, se compose de 48 hêtres âgés de 350 à 400 ans, recouverts de mousse et alignés face à face. C’est le plessage, une technique ancienne d’entretien des haies vives, qui a donné à ces arbres leur forme incongrue. Elle n'est plus utilisée depuis les années 1960. Cet alignement de hêtres constitue aujourd'hui l'un des plus anciens vestiges de haies plessées du territoire, et sans doute de France.

[image: ] Un autre site remarquable est à découvrir sur la commune : le Plateau de la Verrerie, classé Natura 2000. La biodiversité y est très riche : le sol est notamment recouvert de bruyères, dont la floraison entre juillet et décembre attire des milliers d’abeilles et teinte le plateau de nuances violettes. Un sentier aménagé de 1,5 km permet de traverser les tourbières de la Verrerie, des zones humides comme il en existe peu en France. Cette tourbière daterait de 4 600 ans avant notre ère. Cheminez jusqu’au roc du Vacher et sa table d’orientation : vous profiterez d’un point de vue imprenable sur la plaine de Roanne, les Alpes, la Chaîne des Puys mais aussi la vallée de la Loire. Vous pourrez découvrir ce site situé à 1 030 mètres d'altitude à pied, en VTT et même en raquettes en hiver.



L'église de Chatel-Montagne et l'espace VTT

[image: ] En Montagne Bourbonnaise, l'église Notre-Dame fait la fierté du village de Châtel-Montagne : c’est tout simplement l’une des plus belles églises romanes d’Auvergne. Son style est unique puisqu'elle mélange à la fois le style roman auvergnat et le style roman bourguignon. La majorité de cette imposante église a été construite au XIIe siècle, bien que des ajouts aient été faits entre le XIIIe et le XIXe siècle. Elle faisait partie d’un prieuré de l’ordre de Cluny, et a d'ailleurs servi de modèle pour la construction de Cluny III, troisième chantier de l'abbatiale de Cluny (1088-1130). À l'intérieur, les chapiteaux sculptés (certains représentent des fleurs locales) symbolisent un chemin spirituel. Parmi les trésors à découvrir, on peut citer le chemin de croix peint en 1900 sur tôle, œuvre picturale du curé de Châtel-Montagne Anasthase Desrosiers, le clocher carré (XIIIe) ainsi que l'horloge rajoutée en 1927.

[image: ] Châtel-Montagne appartient à l'espace VTT Vichy Montagne Bourbonnaise (14 circuits avec 330 kilomètres balisés FFC - Fédération Française de Cyclisme). Au départ de la commune, vous pourrez louer un VTT ou un vélo à assistance électrique et emprunter l'un des quatre circuits permettant de rejoindre l'Espace VTT/FFC du Massif des Bois Noirs (75 circuits avec 1 520 kilomètres balisés FFC). L'espace VTT/FFC Ambert Crêtes du Forez comprend quant à lui 38 itinéraires avec 925 kilomètres balisés FFC. Ces 3 espaces sont connectés entre eux, et l'ensemble constitue le plus grand espace VTT de France avec 125 circuits VTT (2 780 km balisés FFC). Pratique : les couleurs des circuits indiquent leurs niveaux de difficulté : vert, bleu, rouge et noir. Entre pistes forestières, points de vue et tourbières, vous en prendrez plein les yeux !



Nature



Géographie



Climat

[image: ] Températures moyennes : le territoire a un climat tempéré. Les variations sont importantes, avec des mois de janvier et février froids (entre – 1 °C et 3,5 °C en moyenne) et des mois d'été plus doux (jusqu'à 26 °C en juillet et août). La température moyenne sur l'année est de 11,9 °C.

[image: ] Ensoleillement : en Montagne Bourbonnaise, les hivers peuvent être rigoureux et la neige s'invite régulièrement, pour le plus grand plaisir des amateurs de sports d'hiver. Les journées les plus ensoleillées sont relevées entre les mois de juin et août, ce qui permet de profiter des loisirs nautiques sur le lac d'Allier et des guinguettes.



Relief

[image: ] Cours d’eau et vallées : l'Allier, le Sichon et la Bresbre

[image: ] Plateaux : Plateau de la Verrerie à Saint-Nicolas-des-Biefs

[image: ] Sommets : le Puy du Montoncel (1 287 m) est le point culminant de la Montagne Bourbonnaise.

[image: ] Géologie : le Rocher Saint-Vincent à Lavoine est l'un des sites naturels les plus typiques de la Montagne Bourbonnaise. Il culmine à 925 mètres et offre un panorama incomparable sur la vallée du Sichon et le massif des Bois Noirs.

[image: ] Forêts et bois : Forêt des Bois Noirs (Lavoine), Forêt domaniale de l'Assise (Laprugne), Forêt de Montpensier (Serbannes).

[image: ] Lacs : été comme hiver, il fait bon flâner autour du lac d’Allier à Vichy. Ce plan d’eau de 120 hectares tout en longueur a été aménagé en 1963 pour étendre celui conçu en 1868 sous Napoléon III. Véritable bulle de nature au cœur de la ville, il est le lieu favori des amateurs de loisirs nautiques (aviron, ski nautique, voile…). En Montagne Bourbonnaise, le Plan d'Eau de Saint-Clément est classé grand lac intérieur de montagne et également labellisé pêche et handicap. Il est particulièrement approprié pour les activités nautiques.



Faune et flore

La destination Vichy – Val d’Allier – Montagne bourbonnaise abrite une faune et une flore diversifiées, à l’image de la richesse de ses paysages. Espaces naturels sensibles, vallées, plateaux, forêts et parcs abritent et protègent de nombreuses espèces. Un patrimoine naturel préservé grâce à un slow-tourisme respectueux de l’environnement : randonnées pédestres, promenades en canoë et balades à vélo permettent en effet de découvrir cette nature en douceur.



Faune

Le territoire permet d’observer de nombreux animaux sauvages. L’Allier, l’une des dernières grandes rivières sauvages d’Europe, est notamment le territoire de moult espèces piscicoles telles que le saumon de l’Allier, la truite fario, le brochet ou l’ombre. On peut également y rencontrer des ragondins, des loutres et des castors. Les espèces d’oiseaux ne sont pas en reste : sterne, petit gravelot, martin pêcheur ou encore hirondelle de rivage peuplent les environs de l’Allier.

En Montagne Bourbonnaise, vous pourrez apercevoir dans les ruisseaux l'écrevisse à pattes blanches, une espèce indigène menacée par les écrevisses américaines qui transmettent certaines maladies dont elles sont porteuses saines. Il est donc interdit de la pêcher.



Flore

De nombreuses espèces rares sont présentes dans les Espaces Naturels Sensibles du territoire. Au sein de l'ENS Côte Saint-Amand, vous pourrez ainsi observer neuf espèces d'orchidées dont l'Epipactis rhodanensis, déterminante au titre des inventaires nationaux, et l’Adonis annua, une rare fleur aux pétales rouges.

En Montagne Bourbonnaise, les tourbières et zones humides du plateau de la Verrerie favorisent l’épanouissement d’une flore bien particulière comme la mousse éponge (sphaigne), la callune (fleur nationale de la Norvège) et l’arnica des montagnes. Sapins et chênes dominent quant à eux dans la Forêt des Bois Noirs.

Une flore remarquable est aussi à découvrir en pleine ville ! À Vichy, le Parc Napoléon III compte, parmi ses plus de 800 arbres, une soixantaine d'arbres remarquables, ce qui a valu à la cité thermale d’être labellisée « Arbre Remarquable de France ».



Parcs et réserves naturelles



Réserves naturelles

[image: ] Deux Espaces Naturels Sensibles (ENS) sont à découvrir dans le Val d’Allier. À Saint-Rémy-en-Rollat, la Boire des Carrés est un ancien bras de l’Allier. Elle se reconnecte d’ailleurs à la rivière en période de hautes eaux. C’est une véritable mosaïque de paysages naturels, mêlant pelouses sèches, îlots, prairies et forêts. La Boire des Carrés est particulièrement prisée par les espèces nicheuses. On peut également y rencontrer une espèce particulière de tortue, la cistude d'Europe, aussi appelée tortue des marais. C'est la seule espèce de tortue d’eau douce française.

Deux parcours permettent d’explorer l'espace naturel de la Boire des Carrés : le « Tour de la Boire » (1,6 km – 1h30) et le « Circuit de la Héronnière » (3,6 km – 2h20). L’application mobile « La Boire des Carrés » vous propose également des quiz et contenus audiovisuels.

Au sud de Vichy, l’ENS Côte Saint-Amand est majoritairement constitué de coteaux calcaires. Prenez de la hauteur au Site des Hurlevents pour profiter d’un magnifique panorama sur la vallée de l’Allier, la Montagne bourbonnaise et la chaîne des Puys. Là-haut, la colline est marquée par des pelouses bien sèches qui attirent particulièrement les papillons, notamment l’Azurée, une espèce rare aux teintes bleutées. Une balade interactive porte son nom (2,3 km).

[image: ] En Montagne bourbonnaise, pénétrez dans la Forêt des Bois Noirs, l’une des plus anciennes forêts de sapins pectinés d’Europe encore en exploitation. Dans le calme des bois, arbres majestueux côtoient ruisseaux et sources. La sapinière est si compacte qu’en levant les yeux, vous apercevrez tout juste un pan de ciel. D’où le nom de la forêt : les Bois Noirs. Le puy de Montoncel (1 287 m) est le point culminant de ce massif : de nombreuses activités de plein air y sont proposées.

Sur la commune de Laprugne sont présents trois sites Natura 2000 : la Rivière de la Montagne Bourbonnaise (17 hectares), les Monts de la Madeleine (224 hectares) et les Gîtes à chauves-souris dans la Mine du Chatelard et la Cavité de la Bresbre (6 hectares).



Jardins

[image: ] Vichy est une véritable ville-jardin : près d’un tiers de la cité thermale est occupé par des parcs ! Le plus ancien, le Parc des Sources, fut aménagé en 1812 après que la mère de Napoléon Ier, amatrice de cure thermale à Vichy, s'est plainte d’un manque de lieux de promenades. Le Parc des Sources devint ainsi un lieu mondain incontournable où les curistes appréciaient se détendre durant l'après-midi, mais aussi se montrer dans leurs plus belles tenues.

Odes à la promenade, les Parcs d’Allier furent conçus sous Napoléon III entre 1862 et 1866. Les travaux démarrèrent après l’assèchement d’un bras secondaire de l’Allier et la construction d’une digue. Les Parcs d’Allier sont les plus vastes de la ville : ils comptent 13 hectares répartis entre le Parc Napoléon III (818 arbres) et le Parc Kennedy (337 arbres) particulièrement riche en essences exotiques provenant de plusieurs continents (magnolia de Chine, cèdre du Liban, Chicot du Canada…). Le Parc Napoléon III est quant à lui bordé par cinq chalets de style suisse et colonial, construits entre 1863 et 1864 pour accueillir Napoléon III et sa suite.

En 1910, le Parc des Bourins vient prolonger le parc Kennedy. Ce parc à l’anglaise de 8 hectares abrite aujourd’hui le Kiosque de la Restauration. Il était à l’époque considéré comme « le parc des enfants » : fêtes, concours et spectacles de guignols y étaient organisés pour distraire les enfants des curistes. En 1936, le Parc du Soleil fut aménagé au cœur du Parc des Bourins afin de leur proposer des activités sportives. Il devient un centre de loisirs en 1983.

Plus confidentiel, le Parc des Célestins jouxte le Pôle universitaire. Autrefois bien plus vaste, il abritait un monastère de l’Ordre des Célestins, une orangerie et, au XXe siècle, un établissement thermal de troisième classe.



Économie

39 communes forment la Communauté d’agglomération Vichy Communauté. Le bassin d’emploi de Vichy est très dynamique : il se place comme le deuxième territoire économique d’Auvergne avec 30 000 emplois.




Les principaux bassins d’emplois


[image: ] La santé-beauté-forme (1 500 emplois)

[image: ] L’agroalimentaire (1 500 emplois)

[image: ] La mécanique avancée (1 300 emplois)

[image: ] La maroquinerie de luxe (1 000 emplois)

[image: ] La plasturgie / le packaging (600 emplois)







Ressources naturelles

Dès l’époque gallo-romaine, l’eau fait partie intégrante de l’identité de Vichy, comme en témoigne son ancien nom : Aquæ Caldea (eau chaude). Cet élément vital et naturel a forgé l’histoire, le patrimoine culturel mais l’économie de l’ensemble du bassin de Vichy. Depuis le milieu du XIXe siècle, pas moins de 270 sources minérales y ont été légalement autorisées.

Les sources du bassin de Vichy tiennent leurs origines de pluies tombées il y a environ 10 000 ans sur les volcans de la chaîne des puys. L'eau de pluie s'infiltrait entre 3 000 et 4 000 mètres de profondeur, se chargeant en même temps de gaz carbonique au contact du magma. Après avoir été fossilisée et chauffée, l'eau débute un trajet souterrain de plus de 50 kilomètres jusqu'à Vichy où elle jaillit naturellement du sol.

Aujourd'hui, 9 sources sont exploitées dans le bassin de Vichy : cinq pour la consommation (Célestins, Chomel, Grande Grille, Hôpital et Lucas) et quatre pour les soins externes (Antoine, Boussange, du Dôme et du Lys).

À Vichy, le Hall des Sources construit en 1903 est doté de buvettes pour boire directement à la source ces cinq eaux. Vous bénéficierez ainsi de toutes leurs propriétés. Toutefois, seule l'eau Vichy Célestins est consommable librement, les autres eaux sont accessibles uniquement sur prescription médicale.




Une eau minérale, qué zako ?


Trois types d’eaux sont propres à la consommation :

[image: ] L’eau du robinet : elle provient des nappes phréatiques et des eaux de surface comme les rivières, les fleuves ou les lacs. Elle ne peut être bue telle quelle et est donc rendue potable grâce à plusieurs traitements (décantation, filtration, ozonation, chloration...), avant d’arriver dans nos robinets.

[image: ] L'eau de source : d’origine souterraine, elle ne bénéficie d’aucun traitement chimique. Elle est en effet naturellement protégée de la pollution par une barrière géologique due à la profondeur. Pour être distribuée, l’eau de source doit répondre aux mêmes critères de potabilité que l’eau du robinet.

[image: ] L’eau minérale : également d’origine souterraine, elle est à l’abri de la pollution et sans traitement chimique. Elle est naturellement riche en minéraux tels que le calcium, le potassium, le sodium ou le magnésium, et en oligoéléments comme le fluor. À la différence de l’eau de source, sa composition minérale doit être stable dans le temps. Certaines eaux minérales sont naturellement gazeuses, comme Vichy Célestins.







Industries

[image: ] Santé et forme : Plus qu’une ville, Vichy est une marque qui regroupe des domaines variés et complémentaires. Thermalisme oblige, les secteurs de la santé et du bien-être se sont naturellement développés à Vichy. Parmi les entreprises les plus notoires, nous pouvons citer le groupe L’Oréal (avec les marques Vichy et La Roche-Posay), les Laboratoires Bio Seasons (cosmétiques bio) et la Compagnie de Vichy (eau minérale et thermalisme).

[image: ] Agroalimentaire : la Société Commerciale d’Eaux Minérales du Bassin de Vichy commercialise les eaux minérales Saint-Yorre et Vichy Célestins. La gourmandise n’est pas en reste : outre la fameuse pastille octogonale à base d’eau thermale, la société CPK production France fabrique les bonbons des marques Carambar, Krema, Malabar ou encore Rochers Suchard. Des confiseries locales (pâtes de fruits d’Auvergne, sucres d’orge de Vichy, Pastille du Bassin de Vichy) sont également confectionnées par l’entreprise Moinet Vichy Santé. La filière viande est aussi fortement représentée (notamment les abattoirs et la découpe).

[image: ] Maroquinerie de luxe : la Société des ateliers Louis Vuitton, la Maroquinerie des Volcans ou encore le Groupe Fleurus et Sofama se sont installés dans le bassin de Vichy pour fabriquer des articles de maroquinerie cuir mais aussi du prêt-à-porter et des accessoires de mode.



Tourisme

Thermalisme oblige, la quête de détente et de ressourcement est l’aspiration numéro 1 des visiteurs du bassin de Vichy, suivie par les découvertes culturelles (festivités, musées, gastronomie…), les activités de pleine nature (randonnée, vélo, canoë, pêche…) et les activités de loisirs (baignade, parc de loisirs…). Des envies multiples qui peuvent être satisfaites grâce à la diversité des paysages et des reliefs du territoire.

Ces visiteurs, d’où sont-ils originaires exactement ? 93 % sont français (les régions Auvergne-Rhône-Alpes et Île-de-France en tête), et 7 % viennent de l’étranger, principalement des Pays-Bas, de Belgique et d’Allemagne.

Depuis 2021, Vichy est inscrite sur la liste du patrimoine mondial de l’Unesco, en compagnie de dix autres Grandes Villes d’Eaux d’Europe. Ces 11 villes, sélectionnées parmi plus d'une centaine de cités thermales, témoignent de l’importance du thermalisme européen qui prospéra entre les années 1700 et 1930. Elles ont en commun un patrimoine architectural et des infrastructures de loisirs centrées sur les sources minérales naturelles. Nul doute que cette reconnaissance internationale ne fera qu’accroître le dynamisme et l’attractivité de Vichy.

La cité thermale est également l’unique ville d’Allier à être labellisée « Quatre fleurs » : une belle reconnaissance pour les 75 agents qui entretiennent les 140 hectares d’espaces verts de la ville.



Histoire



Antiquité

L’attractivité de l’eau dans le pays de Vichy ne date pas d’hier ! En 52 avant notre ère, intéressés par l’Allier, alors nommé Flumen Elaver, et ses sources proches, les Gallo-Romains firent construire un oppidum à Cusset-Viermeux, à 5 kilomètres à l’est de Vichy. Cette ville fortifiée de 95 hectares dotée de 7 kilomètres de remparts est considérée comme le berceau de l’agglomération de Vichy. C’est à partir du Ier siècle après J.-C. que se développa la ville d’Aquae Calidae (« eau chaude » en latin), actuelle Vichy. La cité d’une cinquantaine d’hectares est délimitée par ses frontières naturelles : l’Allier, le Sichon et les prémisses de la Montagne Bourbonnaise. Trois sources étaient captées et aménagées par les Romains : Lucas, Chomel et de l’Hôpital. La découverte d’ex-voto (offrandes faites aux dieux pour les remercier suite à l'accomplissement d'un vœu de guérison) démontre que les vertus de l’eau étaient déjà connues. Si peu de bâtiments datant de cette époque ont été découverts, de nombreux objets du quotidien témoignent de l’occupation de ce qui était déjà une cité thermale : cruches, vases, épingles à cheveux ou encore artisanat.



Moyen-âge

La fin de l’occupation romaine marque le début du déclin de la cité thermale. Les sources cessent d’être entretenues et la ville devient un simple point de passage. Au Xe siècle, les Seigneurs « De Vichy » bâtissent un château autour duquel est constituée une ville à partir du XIe siècle. En 1410, Louis II de Bourbon fait bâtir des fortifications autour de la ville et fonde le couvent des Célestins où s’installent douze religieux. Si cet imposant bâtiment fut progressivement détruit, une partie des lieux est encore visible dans l’actuel parc des Célestins. Dans le Val d'Allier, les Bourbons firent également construire le château de Busset et la forteresse militaire de Billy, deuxième plus vaste châtellenie du Bourbonnais en termes de surface.

Les Bourbons s’implantèrent également en Montagne Bourbonnaise comme en témoigne le château de Montgilbert. Cette époque fut aussi marquée par le rayonnement de l’ordre religieux de Cluny, à qui l’on doit de remarquables églises romanes à l’image de l’église Notre-Dame à Châtel-Montagne et l’église Saint-Léger à Arrones.



De la Renaissance à la Révolution

[image: ] La Renaissance est marquée par le rattachement du duché des Bourbonnais au Royaume de France et par les guerres de religion. Du fait de sa position stratégique, Vichy fut assiégée plusieurs fois par les catholiques et les protestants. Puis le climat s’adoucit, et Vichy jouit d’une forte activité commerciale et portuaire, portée par la rivière Allier où transitent de très nombreuses marchandises. Un port est alors situé à l’emplacement de l’actuel square Albert Ier.

[image: ] À la fin du XVIe siècle, Nicolas de Nicolay, géographe du roi, se lance dans la description des provinces du royaume. De Vichy, il note la présence de sources d’eau et de bains : « Il y a deux beaux bains chauds… dont le principal est un puits incessamment bouillonnant en forme ovale ». En parallèle, de plus en plus de médecins s’intéressent aux vertus curatives de l’eau thermale. Ainsi, en 1605, Henri IV fonde la Surintendance Générale des Bains et Fontaines Minérales du royaume, qui se voit doté d’une direction du thermalisme. S’ensuit la création d’une codification thérapeutique visant à organiser les soins et les professions associées (fontainiers, médecins…). Les intendants commencèrent par s’occuper de la province la plus riche en eau thermale : la province du Bourbonnais. En 1630 fut édifiée la Maison du Roy, un pavillon abritant deux bassins destinés aux soins. Pour la station thermale, c’est un véritable renouveau qui s’opère.

[image: ] Au cours du XVIIe siècle, sa renommée fut portée par la visite de célèbres visiteurs, à l’instar de l’épistolière Madame de Sévigné qui y soigna la paralysie de ses mains ; et des filles de Louis XV, Adélaïde et Victoire, en 1785. Ces dernières trouvèrent les thermes trop étroits, et persuadèrent leur neveu Louis XVI de les reconstruire. Les nouveaux thermes furent dotés d’une galerie couverte, de cabines de bain et de douches ainsi que d’un salon et d’une salle des fêtes.



De la Révolution au XXIe siècle

La période révolutionnaire freine le développement de la station thermale qui se voit désertée par l’aristocratie.

[image: ] Le XIXe siècle

Ce fut le siècle des grandes transformations urbaines. En 1799, la mère de Napoléon Ier vient faire une cure à Vichy. Elle fait part à son fils d'un manque de lieux de promenade pour occuper les après-midi post-cure. Treize ans plus tard, en 1812, le Parc des Sources est créé, suivi en 1821 par le nouvel Établissement Thermal, construit sur les bases de l’ancienne Maison du Roy. Les curistes peuvent désormais profiter de 72 cabinets de bain. Le compositeur Isaac Strauss (1806-1888) est nommé directeur de salons de l’établissement thermal. La vie mondaine prend un nouveau tournant. La seconde moitié du XIXe siècle est marquée par de nouveaux aménagements urbains impulsés par Napoléon III : construction d’un casino, remplacement des anciens marécages par des parcs à l’anglaise, construction de l’église Saint-Louis, d’un hôtel de ville, d’une gare et d’un bureau de poste mais aussi édification de chalets d’inspiration néo-suisse pour loger l’empereur et sa suite.

[image: ] La Belle Époque

La transformation de Vichy se poursuivra à la Belle Époque suite au renouvellement du bail de la Compagnie Fermière en 1898 qui impose à la ville de nouveaux aménagements. En 1900-1901, le casino est agrandi avec l’adjonction d’un Opéra de style Art nouveau qui n’a rien à envier à l’Opéra de Paris. Deux ans plus tard est inauguré le Grand Établissement Thermal reconnaissable par sa coupole de style byzantin. C’est également à cette période que furent construits le Hall des Sources (qui abrite aujourd’hui les buvettes des 5 sources utilisées pour la cure de boissons) et la galerie-promenoir de 700 mètres du Parc des Sources. Palaces et villas marquent également le paysage de la ville. Durant la Première Guerre mondiale, les hôtels de la station sont réquisitionnés pour accueillir les soldats hospitalisés.

[image: ] Les années 1930 : la gloire de Vichy

Entre les deux guerres, Vichy règne en tant que « Reine des villes d’eaux » et atteint les 130 000 visiteurs qui profitent de nouveaux moyens de transport, notamment l’avion. De nouvelles infrastructures sont aménagées, autant à destination des curistes comme les Bains Caillou et les Bains Lardy, qu’aux habitants comme la salle des fêtes et la nouvelle poste.

[image: ] La Seconde Guerre mondiale : Vichy, capitale de l’ « État français » 

Le 16 juin 1940, le maréchal Pétain devient président du Conseil et forme un nouveau gouvernement. L’armistice avec les Allemands est signé le 22 juin. À partir du mois de juillet, le gouvernement s’installe à Vichy, située en zone libre. Ce choix est le résultat de cinq facteurs : une grande capacité hôtelière (400 hôtels, villas et meublés), une liaison ferroviaire directe avec Paris, un central téléphonique moderne et une ville de petite taille politiquement modérée. A cela s’ajoute le fait que l’État soit déjà propriétaire du domaine thermal. Le 10 juillet, Pétain se voit attribuer les pouvoirs exécutif, législatif et judiciaire : c’est la fin de la IIIe République. Vichy devient la capitale de l’État français, les ministères s’installent principalement dans le quartier thermal. Dans le cadre de la collaboration, les troupes allemandes commencèrent à occuper la ville à partir de 1942. Vichy sera finalement libérée le 26 août 1944.

[image: ] Vichy après la guerre

Après la guerre, la cité thermale entend retrouver sa réputation. Le thermalisme se démocratise, notamment suite au remboursement des soins par la Sécurité Sociale à partir de 1947. Toutefois, il ne retrouve pas sa popularité de l’entre-deux-guerres. À partir des années 1960, le maire de la ville Pierre Coulon (1913-1967) mise donc sur le sport pour diversifier les activités et fait aménager le lac d’Allier et le parc Omnisports. De nombreuses compétitions sportives sont organisées.




Alice Arteil, figure de la résistance en Montagne Bourbonnaise

En Montagne Bourbonnaise, la résistance s'organise et de nombreux jeunes fuient le STO (Service de Travail Obligatoire). L'une des figures emblématiques de ce pan de l'histoire est Alice Arteil (1912-1995). Après la capture de son mari par les Allemands, elle rejoint la lutte aux côtés de Franc-Tireur en 1942 puis au maquis où elle dirige des opérations de sabotage. Elle prend la tête de l'important maquis de Lavoine, en Montagne Bourbonnaise, en 1943. La Gestapo est après elle, mais elle la fuit sans relâche tout en poursuivant ses opérations. Lors de la libération, Alice Arteil et son groupe vont défiler dans les rues de Vichy. À l'automne, elle est intégrée dans la 9e Compagnie du lieutenant Deabridges en tant que lieutenant et participe à de nombreuses campagnes de libération. Le 1er avril 1945, elle demande sa démobilisation pour retourner auprès de son mari, libéré, et de sa fille de 5 ans. Pour son engagement, Alice Arteil reçu (entre autres) la Croix de Chevalier de la Légion d’Honneur et la Croix de Guerre.






De nos jours

Le thermalisme a évolué : il a cessé d’être purement médical pour accueillir des curistes en quête de bien-être et de détente. La ville poursuit son évolution et se modernise, autant en termes de structures de loisirs que d’aménagements urbains. En témoignent la transformation de la rive droite de l’Allier, la création d’une voie verte et les grandes rénovations du Centre Omnisports.

En mars 2021, après 30 ans de négociations et d'attente, Vichy rachète son domaine thermal à l'État. C'est le début d'une nouvelle ère pour la ville, enfin maîtresse de son patrimoine. Parmi les projets annoncés : la rénovation du Parc des Sources, au cœur de la ville, et la création d'un espace muséographique dans les anciens Grands Thermes. Un boost renforcé par l'inscription en juillet 2021 de Vichy au Patrimoine mondial de l’Unesco au titre de « Great Spas Towns of Europe ».




Anke Matthys : Vichy et l’UNESCO


[image: ]

Anke Matthys : Vichy et l’UNESCO - Anke MATTHYS.

© Laurence Plancke – Ville de Vichy



C'est une nouvelle historique pour la ville : le 24 juillet 2021, Vichy est inscrite dans le cadre d'un bien en série transnational nommé "Les grandes villes d'eaux d'Europe" ou "Great Spa Towns of Europe". Ces consœurs, ce sont Baden-Baden, Bad Ems et Bad Kissingen (Allemagne), Bath (Angleterre), Baden bei Wien (Autriche), Spa (Belgique), Montecatini (Italie) ainsi que Karlovy Vary, Frantiskovy Lazne et Marianske Lazne (Tchéquie). Ces onze villes, sélectionnées suite à une analyse interdisciplinaire complexe de 87 villes au départ, ont un point commun : elles ont été fondées autour de sources d'eaux minérales naturelles. C'est ce qu'explique Anke Matthys, coordinateur de la candidature de Vichy à l'UNESCO : pour ces villes, l'eau est depuis des millénaires un catalyseur, un épicentre que la cure thermale est venue structurer entre le XVIIIe et le XIXe siècle. Palaces, hôtels, casino, théâtres, thermes et parcs témoignent de la complémentarité « santé/ loisirs » en vogue à cette époque, complémentarité qui a marqué durablement ces villes d'eaux et qui se révèle aujourd'hui furieusement dans l'air du temps. C'est cette valeur universelle exceptionnelle que l'UNESCO leur reconnait aujourd'hui. Du côté des Vichyssois, déjà convaincus par la valeur de leur patrimoine, cette reconnaissance est une grande fierté. 
Alors, quelles opportunités pour Vichy ? Avec cette inscription, la ville ne vient pas de franchir la ligne d'arrivée, elle se lance dans la course. L'UNESCO est bel et bien un stimulateur, l'occasion de poursuivre la préservation du patrimoine (sans pour autant le figer !) tout en veillant à sa transmission et sa compréhension par un large public. L'objectif : rendre à Vichy son titre de Reine des Villes d'Eaux.






Patrimoine et traditions



Patrimoine culturel



Littérature

« Nous sommes ici dans une jolie société : le temps est admirable, le pays délicieux, on y fait la meilleure chère du monde. » Voici comment la Marquise de Sévigné (1626-1696) décrivit Vichy dans l’une des lettres adressées à sa fille, Madame de Grignan. La célèbre épistolière se rendit en effet dans la station thermale à deux reprises (1676 et 1677) pour y soigner ses rhumatismes. Dans la quinzaine de lettres qu’elle rédigea depuis Vichy, elle décrit avec précision les mœurs et l’ambiance de la ville dans la seconde moitié du XVIIe siècle.

Vichy vit aussi naître de grandes figures de la littérature française des XIXe et XXe siècles, comme le romancier et traducteur Valery Larbaud (1881-1957), fils du pharmacien et propriétaire de la source Saint-Yorre, Nicolas Larbaud. Ce polyglotte parcourut l’Europe et fréquenta lors de ses retours à Vichy l’élite littéraire de son époque, comme André Gide et Charles-Louis Philippe. Il est notamment connu pour ses romans Fermina Márquez (1911) et Allen (1927). Il dirigea également la traduction française d’Ulysse de James Joyce.

Albert Londres (1884-1932), considéré comme « le père du grand reportage », est également né à Vichy. Il est reconnu pour avoir inauguré un nouveau style de journalisme, fondé sur le voyage et l’observation. Sa maison natale est reconnaissable entre mille avec sa façade néogothique flanquée de deux tourelles (n° 2 de rue Bresse). Entre deux reportages, c'est à la Villa Italienne (18, rue du Maréchal Gallieni) qu'il revenait voir ses parents et sa fille.

L’écrivain Maurice Constantin-Weyer (1881-1964), prix Goncourt 1928 pour Un homme se penche sur son passé, rédigea quant à lui deux ouvrages sur Vichy : Vichy, ville de charme (1933) et Vichy et son histoire (1947).



Peinture

Le peintre impressionniste Georges Stein (1864-1917) a capturé l’ambiance cosmopolite, les loisirs et le style vestimentaire en vogue au Vichy de la Belle Époque. Il y a peint les lieux les plus iconiques, comme la Source des Célestins avec Le Cortège fleuri devant la source des Célestins (1911), l’hippodrome avec L’Arrivée du Grand Prix sur l’hippodrome (1911) ou encore l’Élysée Palace, le premier casino de la ville avec Le Dîner au restaurant du casino (1911) et Le Cercle de Sports, promenade le soir (1911), où l’on peut voir l’incroyable façade Art nouveau de l'Elysée Palace, disparue aujourd’hui. Ces quatre peintures ont été réalisées pour décorer ce dernier. Georges Stein a également représenté la gare de Vichy.

Le Vichy de la Belle Époque a aussi inspiré le peintre français Emmanuel Bellini (1904-1989) qui restitua en 1983 cette ambiance unique avec plus d’une dizaine de toiles colorées telles que Vichy, l’Élysée Palace ; Vichy, le Pavillon Sévigné ; Vichy, la gare et Vichy, la source Célestins.
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